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Examen de lafircelongituJina'le des bois—Jra'its, compare'e

"” ; '," " 7V‘ “ ; z‘z leur‘ rgfßance tranfleffrile

LES ppntsde ihais quiiib1'1t d’un feul jet,&““ieséintres

desgrandes va_utes,exigém:déi;;fermes decharpente 11165;—

@ppi'éeslorqui'mmgvi=:ut: éwitem la1dépeßfe& les 1111epnévéé

mielitsdespialées insexmédiairesn _

:=Gesi£e1mesi'bnttouimirszforméds darbälefi1ers, depain-«_

1;<ms, dzentrams,»dejamimsdefioices,:&deäiiie‘ns®011de

xour'besqu’an;tesie_;at )‚erifemble ?.aridés doxibies moifespe'1i#

dansesauxquelles an äcfine'fipeu d’épaifl'eur, pärce que ces

efpeces de liga_turé$ fl’ayäntquelcette friöpsiété, le {fur‘plué

;sofl»qu'-uneehaegeejeutée au paidsdurededelacharperrte.-—

‚On fe figureroit en mifi ‘el’ailleurs, que cesmeifés om;

ame autre fon&ion; elles am: l’air en effet de foutenir l’édi-

fice,m_mais confidérées de plus 91235 , on voit qu’’elles n’on1:

que des points d’aappuis précaires„dont l’inda‘biiité ed fimul-

,tanée toutes les fois que ‚lefydémed en mouvement.

Il paro'1‘t done que ces'ffi1uyensda lief les fermes de char-

Pcnt_e ne remplifi'ent que tres—imparfaitement l’objet qu’on

en attend: or, les meilleurs fydemes dans ce genre dc
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mliih'ruéhion' fant ceux nécefl'airement dans léféuelé toutes!

les parties copceureqt ,pa'1 leur énergie abfolgeourelative ,

. & la mém-e %11tilité. . 1 ” -

_Pout dela il n’e&iio'ncque&ienque de confidérerquälle

&& la forme d’une piecedebois,&qgelles font fes propxiétéä»

&atiqucs.. ‘ * ' ‘ w— . .

Dan_s1’11Xanmr‘déi &: f&mef,‚an?—remarque 'q1i1’élieäaitiirpié

dimenfions ,.L&. dan51’éxgmen'da fait propriété> 011 \ troth1 :

qu’ellé _peut ’ posten tränfvexfalecrfieptß &zfl'oflgiütdiflälgm'eflt ‚.

& c’c'& %. ces—deux - fdn&ions:£q1_1'oms’é&borné iufqu’ici« -'

- Cepen_dant, puifque eettepiecéla misdimeiifions,favoir,x

fa longueu'r ,g.a.p_an;. laqi_ielle„ eile.1éfi&e *.longiztiqdinglement. , —‘f3m

hauneu1: ‚.. par laqge11e,3e11é.‘pehé;fiapnfäetfal@tfiéfit ‚a pourquoiv

ne feroit—eile’ pas.ca?abiéf:id’üne;tréifipiiß:fenéiion due äüfa'l

largeur,:.en:weitude 12quell‘c£r-e;llei o?pofercitencore.lune—f

téfifianceapxefb'ortsd1in' éca1=te;itgtnfilä‘is’é'm'l ?c’ Ä :

: 111u1e111mdgIä', quedamüshszfiyfiémesrdeämfpente‚ -

celui dans lequel 011 pourra.‘ faireconcouri‘r ces trois fonCh1pns, ..

fera le plus fo;lide & 13 plus économ1que .

C’e&z dem: d’apres cesCbnfidéräti0n‘squ"e&ebmpoféé la

&r-nie donnée1c.i po_1_1r example(;Fi'gura _z“‘.'), dans laqu'élle‘

011 1peut‘mefi1arquet que ies" d0111511es‘ möifé$briféeé remplifi'éné

les vues .qu’ön'—.ryie—nt d’-indié;üef par «léur—di'l‘130fi‘tidh lohg“itu‘-J;

finale ‚&. „par leur if>éaiétfation-.-trähfxiéifaié , ein“? rethpla<gänt‘

des moifes pendantes , qui , en ajoutantfbeei«tic:0üp äui ip'eid‘.

de cette fémie &‘äßla dép‘ehfé, n’éufi'eflt‘été p16p'res*qq’ä la. —

falle fméfi°n‘d’—ea 211"'€=11'4’16=s“pieces—"ick’1ino:é111111111111: il£oiée.4 >



‚4 ‘ Q 517 E * s T “il :o N 93

On he doit dem; employerces fortes de moil'es que dans

‚des ‚afl'emblagés. en forme dc vofites, .parcequ’elle5 fervent

‚a'10rs ä figurer des «voufi'oirs en coupe dont; elles peuvent

remglir ‚la _jönétion _enß‚.concour'ant ;ä Iontenir I’.édifice _pat

léur 'énergie. '

‘ Les attentions qu’on peut donner ‚% ces fortes d’aflém-

blages„ .ne'feii-boläpenx.méme 935 %. ‘la.réformezqu’on propofe

i9sig;>ik ePc encorq „däautresßbus .qu’on peut - re&ifier.

C1-LßS pieces.Iraverfiexesfqufohcmp'loie .pour1prévenir l’écar-

-tement .désferme$ qui compofent;ces fortes de1ravées, ‚ne

font ‘ que. .la‘ .foné’tiqn. dß '.ti_rants ;: .or , ;on .ne . fait .pourquoi

9jg; pe. ;£aig ipasé;pl_;1töt; ufa'ge .de. .tirants41e. ‚fer ._qui ,. en lem-

. pliiifant—les. mémes —yu‚es‘ ‚;Peferoient ;beaucaup rhoins , ; ne cofi—

;erdient pas davantage, ‚& durer.oient bienplus long-.temps.

-__ Car an;—‚ne peut‚nipins «dmn;er_ä une travprfiere, qui auroit

m pieds de longugm, que :_9‚_ä I_o (pouces‘ .d’équarrifi‘age,

& cct1;eyi€ceprbduit —1;fieds :! poucc _6 'lignes cubes,.dönt

;haque piedr(fuppofé;fcc)zpe_fe ‚63,1iv1zes ,- & par.tonféqüent

_]_e_.s 13 pieds 1 pouce 6 lignes', 826-11va 14 .onces.

Or, en remp_lagant cette tfa_v__erfie_r_e par ‚un tirant en fer,

il n’auroit d’abord que zo pieds de longueur d’un bordagc

% 1’3utte_, & il fuflixo_it qu’il gut 2 po_uces _de large.ur fur

9 l_ignes d’épaifl‘eur, _ce qui_ne produit que 360 pouces

-°üb6$, do_nt chac_un Beim;4qnc‚es ;, 1_es 360 ‚ne:peferont

gu‚e105 liv.res « — .

‚_;0rg‚vc;;>_it donc_ qu11 "y ad’abord unällege fur la charge

‚de zal..zfiyr‚es: 1:4.9n965, Iu‚r ‚826 lmcs 14 .Onccs-,&quant

an
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fäi1 pnx , lepied cube de bois étant évaluéa ; liv. 10 f.,

& lefer. A 5 f., il en réfulte qu’il y a encore une économié

furla matiere de pres de moitié. _ ‚

Il femblé néannio'insqueles tirants enbois anh_oncé:r_itplus

diefolidité, parce qu’enleur refervant des entailles ils ont

'_L_air de, maintenir—ledevers des—pieces _‚qu1is e'1'nbfafi'ent en

lestraverßnt. ;, ;_11413_i5. . ce „prefiige n’a &fefiet qfue :pär':leS ab911—‚1

lons avec ‚lefquels- ces ‚traverfieresjäfen; — Xerr‚étées ;, ‚.pu-ifque. fr

1.93? boulon‚s -‚C%ffoiel}t„‚. _: C‚e;s „pieces ;éehappemimfi ‚‘ ou .vautrea

cment 'S’ils— plioi_ent , les mantonnets éclateroienft.__ Orga-ces

" efl°ét$.. ne font phslesimémes afie.c‚ ides«tirants en.fer, pam

que les niémes baulohsauxquelg-iis feroien; :arrétés n’ayant ’ ',

pour_celaque La _feillie fuffif‚ante au-delé.de la pénétrat'ion

despieces qu-’ilstravérfent, cesbouions auroientmoyenmnt »

-cela 9 51- 10 poucesde 10ngue111 de lév-ier de meins, en faveur

delgeur adhérenc_e relative & de .lféeoriem1e de ‚lamatjere,

ill jefi ai£édeßdndhre de. 1äf‚i_q;v’g;y;a‚lgS„flléflzéfi;défaytaflw

ttages_ ä ne point faire- 1e_s garde-fous des p<mts {de bois en.

if€l'„ puifque quant au poids„yeomfne »il faut 8 pouces cubes

de boipsp,poury1 .peuce qube de fen, ‚1e‚;pfiiX. peut :endevenir

éggl;‚ .—öc qu’e‚nfin_.la flurée en‚eft_—t;é5vdiflércflteg :.

011 va voir, au furplus, que la compofition des char—i

pentes don‘t il ef’c ici queiiion, ne peut ‚pas étre bornée aux

.regles-vulgaires de 1’arc._‚ ‘
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Réc/zé‘rc/zes für ld 'r'gfißance lonäizuä’i'nale des. Eois droits ‚.

* c0irzplz're‘e & leur force tranfi»érßile , aVee Une application

de. la t/ze'orie & des expe'fiencesfiites fur cela , aufyfle‘nzé

". de la firm'e 'dörzt‘ il e]l ici 'quqflio‘n.

1 J—’ap13elle force]ot1gitudiiial'e-, cefl'euqui?efi'iüiahaé'tralémctxtr

eppdfé‘e & l’adhérence abfdlüe—des bÖiS—‚i8c forte tranfveriäle}.

(Selle -qui“efi prifepo'ur =le‘ur adhérehc:e relative,quoique

cette dernier‘e ne foit pas künforr'neaia premieredans les

eorps a refiörts.

Freutepre— . (!). Nous ne cdnfidérer0ns dans laferme de chärpent’e

3223„1':° dont:iheflictquöfiian quefla r'éfif’cance des de"cha'rges RS

& PQ'qui _foutienneht,’ ”ellesfeules, la plus grande partie

de 'la charge qui doit —étre po'rtée pa; la ferme ehtiére, lau

mdyen des ‘déux‘fous —poutfes qui en- forment rla clefi

(zi).i-Nöusf admettr0m pour fcela‘, que le tpoint d’äppu-i' N

cflinébran'läble—,'puique s—’il-devöit'céd6r ä l’efi'ort de 1-13

charge, qtü fe —fä’it fuiv=nm -la -dire&ion de la‘moifef TV,

c'e't efl'et' ‘ne pourroit ävoir lieu fans que les points LH , &c.

fie ’re'montafl'ent fur leurCe’ntre de mouvement qu’_on peut.

fuppofer au point I-, &qu’alors cette eharge agiroit né‘ga-

ti'vemefit. '

(;). Cela pofé , il ef’c nécefl'aire de faire voir d’äbord

comment les décharges RS &PQ réfifient relativement %. la

'maniere dont elles font inclinées , & ä la maniere dont elles

font coupées & afl'emblées. '

Fig. feeonäe. (A,). Soit done la figure feconde de deux pieces de b0i5
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iääpir'1'tes'ä un .poingoh -par1e haut, & portam: par le has fur-

"un entrait, 011 contre'tous autres —appuis qui exigent que les.

-»-aboüfs de ces; piec'es feiern biais , (eins aucun égard_ d’abord: 51.

des embreuvemeflts qu’on y pra‘tique ordinairement‘, fuivant:

l’art de la charperite.

(t,), 11 efi démontré que-111 ré-fifl-ance abfolue de l’arba-

lef’cier AE ef’c%. fa réfiflance‚ relative „ comme CF: CD,. /

& que la diagonale CG—efi l_’-expre‘flion de_la réfifiance des

deux arbalei’c‘iers "AE-&RB »; maisil ref’coi't ä ajouter_ä cette.

dé_monfixationqu’ä eaufe de la coupe AS, cette réfifiancc=

?quative décroit enco're dan£fleméme IBPPOIIC< de. CF :‚CD „

i;puifque‘le"triangle CFD‘ePc fembläble äu.triangle SAP.“ —

' (6). Ceei—Iuppofe encorequ_e la culafi’e de cet arbalef’tien

iferoit äfl'ra‘nchie _d’équerrc , & quäil— Rp’r»_teroit carrément?‘ fur;

ifpn appui_ commejFQ», puifqu’autremen; fi cette baf6 ‘efi‘.

fine—om biaife , comme FE, .l_e t_riangl_e FQE étant eneorc»

f_emblableauttiangl‘e CFD, 11.en £éfitltß{111€ 19.— f_or‘ßc ab£olue:

de cetarbaieflie—r e& %; fa force relative: :3CF:CD.

(7). Enfort_e que lo1*_fque les.qoupes'.de c.es.pieces font-

i11’E’:(11111rr4: .cQHXfl—‘e6 SR. & 'EQ“).J®$3£QY.CQS;fönte®1grfélle_s; fi_;n-

ägleme.nt , comme CE:%.CD‚ & ;,qge::lsnfqufil .yf'en..aaiz„runal

«d’éé1uerre &. 1’_a11trefb;iaife, ;‚611e5 ffint comme; z_CF:;CD, &

enfin: :3GF‚—: CD,=lmf1’1u’elles (om.mutes' lesdeux biaifes ,

ee qu’-il fallo_it d’abongfairezcbnno1tge; _

(&) Mais comme dans les. afl'embhges en charpentelan

!f—‘fif’cance .de. ces .arbalefliers; deyiend'roic. inutil; ,. fi leurs

*qoqpes. étoien‘t- madmmr „biaifes_,. parte_ . qiüils. n’agiwieng

D 2
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plus' alors que par—lefrottement, d0nt on fait abflr'aé’ci0n elf

chariant fur leur&appuis; on efi del—ns Pufage de tronquér

les onglets de ées coupés— com-me en R‘- &-en B"; pour léur

donnef des. portées d—‘équerre par des—embreuvements doublés/

ou fimples , fuivant le calibre des pieces-, en f0rte-que däné

eesbas-lä, anne doita=-« plus confitférér— la«réfifiance de ces ‚;

bqis, que«‘fous lesdimenfiehs de ces«équarriflétr1ents„ .

‘ (94). C’efi»äädire que fi ces vembreuvements ontvun—pouce €?

die haüteur-filr route la lnargeurde lapiece, & qu—’ils- foient

doubles dans une piece , parexemple, de dbuzep‘ouces-ietr

car-ré, il—ne« reflera. pllfS«>p0üt’ä*bäfö de cette piece -, dän_9

quélquw-fitixa'tiofr „Verticäle ‘ou— inel'mée quk‘a‘lle -fe‘ trouve ,

que; ! ;, p'ouce—s de largeur« fu'r ; pouces de hauteuß ce?qui

' lare'düit heeau-quart; d*öt‘lj-il£fuitfque fa réfifi&nte_‚ quellä

qu’elle foit-=, äbfolue ou relative -, enr ef’c-Teize fo"i5 moindre-

dans l’hypothefe , —que1lorfqtle>f cette bafe ei?”cntieré & entié‘-

rement d’équerre, ‚comme nous le démontrerons ä”lafuite ,

en faifarit-»abßraétäon=dé la —partie de -l'a‘- ré’fiflanced'üé au

froztement dans le furplusde—la cöupe de ces —b”ois.

- (1 o). I] pourroii donearriver que lä féfiflänce- abfokiedé

la méme— pie.„ée de bois—que inous - prenohs ici‘ pour exemple

ffit ;: fois moindre-, s’il- ne lui — refioit q/u’unf huitié‘mé

d’équarrifl'ement ä.fa Cul‘afl'e en vun feuli e-mbreuvem‘efit d’un

pouce & demi , & que fi’cet équarrifl'ément märhé fre 'portoit

droit ‚par l’efi'et d’un é(:arteme‘nt ‚_que fur Une mbitié de [on

appui elle pourroitétre 64 fois möifidie : ainfi, on ne doit

plus étre étonné aprés cela des événements défafire_ux qui
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afrivent dans les gr’andes confirué’cions , lorfqu’oi1 n"a pas

grévu tout ce que cette progreflion a d’impofant.

‘ _('1 I). Mäintenantque la conflru&ion de la ferme de char-r

pente (figure z':". ) denne 8. pieds 4 pouces de hauteur pour

DT,qui efi—l’exPreffion de la«réfifiance=relative de la moifeTV-, >

& dés d-eux- déchärges RS"&—'PQ q_ui font-dans la méme

dire&ion-, <m— aurä TV :: 37 picds pour l’expieffion' de la-

fo'rce abfolüea _

(iz). Ainfii lä fdrcefabfölüe-defl lä dé‘charg‘e RS, dont

]db0ut fupérieur porte par équarrifl'ement, & celu'i du bas »

en biais, „feroita. la force relative, fuivantque nous l’avöns'

fair remarquer”, comme. 2TV:1DT‚ fr cette piece n’étoit’

afl'einb‘lée -avecla«jambe de force par- deux« cmbreuvements‘

Qui ayantychäcun un peu plus— d’un pouoe & demi d’équar-*

_ rifi'eh1ent;occ_zupent une moifié de fat bafe‘enviro‘fi.

(13). Er la force abfolue de 1afeconde décharge PQ férä

& fä force relä_eive däns la rarfön fiihplé de' TV äDT

parce que cette piece efi coupéed’ée-querre par fes deu‘x bouts..

(14)? Nous ne nous attacherons iciqu*ä l’examen de la—

r'éfiflänce.dé- ces décharge‘s, comme nous l’avons dir,-en

' rega’cdant lefurp_luscomme accefl'oir'e, par'ce que la“ réfif-‘F

tance_devcesaupieces aYant‘plusd’énergie que la force tranf->

verfale des deux fous»poutresqui leur iranfmettentla‘charge, .

l’analyfe des "aufres pieces “feroite fuperflüe'. .

(ls). ll. “refl‘e feulement äobferver q11’a'yant iégard 31 la.

coupe des deux décharge_s RS; qui-* ont 15 pouces de hau—'

tem, élles fe trouve‘nt<réduites ä 10 pouces , & celles de.
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..defl‘ous , connfie EQ, ä ;1 z pouces ‚ la largeur de ces pieces, ’

._étantde '14 pouc-es par la confl‚rué’cion.

(1-6). 11 ne peut plus -refler de doute aprés tout ce que

les ex_périences font connoitfeque -la réfii’tahcelongitüdifl316

„des bois de chéne ei’c5 comme leurs épaifl'eurs élevées ä la.

quattieme _puifl'ance; & que cette —réfiflance efi d’ailleurs

dans. la raifohn inverfe du carré de leurs 1qngueurs;

- ( 1 7). Les expériences de Mufl'chenbroek , fouve‘nt contra—

;di6t'oire5 diune éditiori ä_l’.autre.‚ ne poüvoiejnt que_ mettrc

beaucou_p d?obfcurité ‚dan-s Äcette queflion; imais la maniere;

dem je l’expofe .ici peut l‘éclairer jufqu’ä l’évidencc.

(1,8). >Cependant‚_ycpmmq ‚il réfulte .de_ tous les calculs_

‚appliquéé. ä la réfifiance_ de ces b_ois ‚_ des mafl'es qui Per.

mettent qufon en élague toutes-fraéiions, je‚me difpenferai

ide faire attention ä ‚tous les nombreé mmpus qui en pro;—

xiendront.

(19). Jecommence_rai par rapporter les‘expériences que.

j’ai faites fur.la r_éfiflance des bois droits dans les difi'érentes-

=;fituat;iom ou ils _peuve_ntet_re employés, & enfuite celles qui

_doivcntetre appliquées %. leur, force, d’.éla‚i}i_czii.'é_10_rfqufi_l.s.„f9nt.1

sourhes„par .cqntrafiiom
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FREMLERE_EXPERIENCEL

ifur ld fire-e tranfierßle a'es bois droit; , rapporte'e a leur

! ‘ förce longitudinale.

, (cm). Iéénie‘fixi's %pvis'i, „pour—' cette premiere =expérience5—

ä’ur‘ie ’p'étit‘e vpie\cexde*l8rpou6es—de longueur 80 de 6'r'lignes'

en cärré ‚', qui--avoitid’ailleurs toutes lequalités &’—les condi»

üon$ “\conVerr‘ables-fä'i mes vués.‘ „

(n,)..Ce “barreau a-porté ;7'-1ines",»-f6us -féfquellesii er

rompu apr‘es iwoin fléchhde 18 lignes„

( m)./Je rap_porte iciaVeefcäint0utes lesfier:hes de ces?

eoi1rbures;, parce que les* conféquences que je-‘tiré de=lavforce-

de tous ces- béis:,foritßautanffondéesfur‘leä hauteur51'de ces ‚

fleches- que fur leurs mpturés;

;(2'3 ). . En „ difcüta‘nt 'd‘äbordf‘ cette exp*éiiénc€a3 ‚on =tfouve

que ;M».‚«:Bélidov en äyamrfäit ime’ fembl_äbie ' (&appqttéedäns

la fcience de l’ingénicur ) , ‚fur un barreaw de la méme ion-‘

gueur quiewoir un—jnouce-d’équarrifl'age , il n’a été *rompu

' que. fous une charge de 400 Iivres"; en forte que comparant‘

ces deux. charges de 400 hvres— & de 3 7 livres, avec les

grofl'eurs de ces bois, il s’énfuivroit" que l’expérience de

M. Belidor n’auroitdfi produire que 300 livres, un peu*

inoins, ou celle-ci davantage, fi les réfifiancéä de ces bois

font comme leurs épaifl'eurs élevéesa la troifieme puiifance

dans la fituation horizontale.

(24)° Maus 13 quefiion efl:dé favoir qgelle étoit. lä. vraie

&
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portée du barreau de M. Belidor dont il ne donnepoint de

——connoifl'ance.' -car , pour qu?11ne piece de 18 pouces de

longueur, & de 1 pouce en carré, puiffe etre chargée de

490 livres.,en _fléchifl'ant néceflairement fous cette charge,

„& en chariant par conféquent fur fes appuis, il faut qu.11

aitenvi1:on .zo po_uces, & ‚le mien en anit autant, puifqu’au—

trement la longueur n’auroit P“ étr‚e comptée gue __pour ,1 6

011 17 po1_1c_es. ' Ä

(zs). Cependant1e ri’ai pointhéfitéam’en rapporter, de

‚ préf_érencea mon )exfpériengce}, apr_es l’avoir vlu confirmée par

Jplufieurs autres. ‚ _

(26). J_’ai fur-tout obfer.vé., dans ces différentes expé-

rientes , que ces petites pieces fle'chifl'01ent fenfiblement &

afl'ez .uniformement [0115.1e ‚cpmmencement de la charge,

lorfque cette charge arrivoit .; zo lines, & je me 'fui5

_déterminé, ‚en conféquence , a fixe: il_eur_ »féfiflance a ce

degré , ce qui retranche environ 1._1n tiers (un peu plu_s)

de celles données ‚par la rupture , ‚& les applications qui

s’en fuivent m’ont ‚prouvé tous les ‚',avantageis ;d.€ .cptg_e

modification. ‘ ‘ *

SECONDE
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SECONDE EXPERIENCE

Sur la förce longitudinalea'e ces bois,mpport.e2 & leurfire:

trarzfa‘x'erfale. ‘ \

*(27). J’ai fait rompre, dans la fituation verticale, plufieürs

pieces de meme longueur& de méme équarrifl'agc que les.

;précédente‘s. ' * .

L’appareil dont16 nie fuis fervi a confiflé dans un Iév1er,

graduécommeune romäine , fous lequcl ces pieces étoienl:

emho1tées d’une ligne & demiepar le haut & de lamenu:

maniere par le has, fur une bafe qui les maintenoit drohes; “

& bien aplom'b. —

(28). La réfiflance de ces pieces a été jufqu’ä2041ivre’s‚4

mais elles ne pouvoieut porter que 80 liv1:es‚ en fle'chifi'ant;

aufli fenfihlen1ent que celles de l_’expérien‘ce précédegite '; ea;

{cette queme fohda’nt fur ces obfervatiohs,'il'en réfulteque;

la réfifiance deces bois ainfi modifiée eft dans le rapport

de 1 a 4 [aus cecalihre
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saftig.rgyißaneevzapgizuyiaalg.de' ce;e m5m_ pizm», ‚za‚fg_zzäv

kurs longueurs ßmdoüfbie; des. gremieres„

(z?) Dahs Cettetroi-fie—r'neexpéri_enc'e, Iés pieces dont13-

im fi1i_s fervi ';muient 3piedsde longueur, &. dies étoie-n't—J

du meme équarrifl'age-

Une de ces pi‘eCéis a ro1‘np11 fou3 lacharge de 48 11vres

en. Couibant de 4_lignes,_&uhe autre[ons celle de 601in€‘8

möunei flache: de 18.1ignes , & ?c’efi [0115 le p03ds de

:izäilivéesq;1ä\eméfi%zamenco
mbant dans la méme prä-

portion que celies qui préced'ent
,

“Ii fliit *do1'1bde la, qu’ä. longueurs fimplés & doubles

kurs r'éfiflances font entr’eli_es comme 1' %;4,& que Pa?

wnféquem elles dimi'nuent, _ainfi modifiées, dans“laräifim. ,

ifiVerfä du carré deslongueu'rs , ce qui efi eonforme , ä ces

6gad_,aux experiences de. Mufchenbreek..

Suivant ce f-yfieme (23) & (26), 13 force traan’eri'ahe

d’un barreau de 1 pouce & de 18 pouces de longueur n’efl:

que de 200 livres. Suivant la table ci-apres, la force longi-

tudinale d’un pareil barreau dcbout doitetre de 600 livres.
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" QU A’T RJ E M E : EX P i«': RI E 1\f'ctE.f '

Ä9ui‘Zafirce lahgitücü'fiale «Yes pieces de l8pouc‘e’s de lottgueur,

mais dontlese'paifléztrs }6fzt doitble3 de alle: employ’e‘és

— aux expe’riencespre’ce'dentes

( 36). Dans ‚cette expér1‘en‘c‘e,‘ces pieces n"font commencées

% fléchirc;ue (aus la_charge moyennedej5341iSLICS_—,‘_&—_élk$

mm «ompues ’feus eelle <de—:_63 & liv_r”es réänixe; ';

Cette quatr_ieme expérienee ‘indui‘t done Ä_ Croire que den:

zréfifiance e&comme leur épaifléur„ élev_ée_älaqua'tfle‘mir:

;püifl'ance modifiée d’apres cequi fuit. _ _ (_ .:1; )»

(;1).Maimenanr_ que nous ven,onsdevoi'r. quelaré_fi£—

1tan_celongäithdinale & la réfii’cance tränfvegfale de msboii5

doiv_ent_étre confid-érée_s »f0usfle-‘rappofl de 4 -ä 1;‚wnbus

;poumcons (adapteré‘ce _rappoxtt auxex:faérienfi€fidö 1M»ädßfl Byfion

%für.:la sfome: .de-s; bois. _roinp_1ßvfil%iß: laß fimWhüW‘i»

war; puifque cetteforee efl;_corhme leur éprai%fillffyélfi\(ét

:ä la :troifieme puifl‘ance , &qu’elle‘efi :mmme;lequätrieme

puifi‘aace ;„piour_ ceux Qui font deba1ip,vcifl:p°tlfrar prel1dxe !:

icarr'é déi"lä —haüteurädespäehiiersä‘ichrief mhltipliä11n:;aän 116'1fi '

„largeur pour lfexpre—ffion ideda*ferée znänfverfele ; & le-caaré

admprodhit des ;dimefxzfionssdes. fécond’s pourä }’exprefiioii:de

leur “force longitudinale , 1’une & l’autre expreflion .mulgi»-

phée: parfonexpofarit . '.v ;-;—:; ; » =1

(3z)Il&l'u'ltera dgncdurapportdiecesforce3z,quendom-

lizlant l_es dimenfion_s de ces;bois, chesdev—ment ahgmefltcf

' E 2
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dans la fituation horizontale, fi1ilvant le rapport de 1 a 8’,

' & dans la fituation vert;icale, commé1 a 16 , ce qui denne

deux pro‘greflions dem il elfpo_ffiblede former unetable tell‘e

quecelle qui fuit, pour la- facilité & p_o‚ur la vérifica1ion des

calculs qu’on emploie a la recherche de cesforces, & qui

font d’une grande éténd'ue-.

(33) Carte table pe'ut dont: etre fönclée fur 1a premiere

&1a£econde eXp'éfrence qu’ofi vient- de voir, fuivant‘ lef«

quelles les exprefiiöfls de ces forces font comme :&Ta, &:

“kui rappdrt'd’iritenfité comme 1- a 4 ;. en forte que la

fec0nde ‚colonhe contenant les expreiiiens des forces trau-f-

Verfales depuis 1 jufc{18ä 16: pouces, 1atroifiemee donne legs

réiäPteflions dé”s‘forces longitu'dinale’s ,- multipliées l’uné &

‘l’autre’pai les exi>ofaiits de leur puifiänce, &l’ei q11‘atriemé ‘

colonn6 établit le rapport des piemieres aux feeondes.

(;Ä)Mais, comme les expériences de M de Bullen- ont

éféfc’:011du1tes juf'qu’ä la rupture‘, & que d’ailleurs la regle

‘(lu'fcärré‘de h;hauteiuc eflt‘rop forte po“: les. pieces hori-

20ntale‘s’ , &que par cet événeinent ces eXprefiions fe trouven:

multipliées paf un- nombre plus grand que l’unité ,. ce fera

la mérpe .‘cli‘ofe'de.leeilaifl'er:‚fubfifler dans leur e't'ät , £ 011

hemültiplie‘plus telles des forces longitudinales que par ; ,

puifque le rapport de 1 ä 4. & celui de 1 —— ‚1 äff3r font '

églaux. ‘ . ‘. . . „

Ainfi, ces forces réfultantes des expériences qui precedent,

doivenf:donc fe.réd11ire encore au rapport de 1 a ; fous le

calibre de 1. pcuce & fous la méme longueur de 18 pouces'‚
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i3ar r-apport ä la progreffion de la table qui fuit, puifqu’elle

a été confirmée , comme on le verra par la fomme de toutes

ces expériences-concentrée55. ‘

Table du. rapport des _f5rces lörzgitudinalés des»öois—‚ & leur

_förce trau/ve {file-

  

Indications , des

équarrifl'ages.—

Eipreflfons des fér-

ces' tranfverfales.

Eiprefl'lofls des for—

ces 10ngitndinalés; -

Rappox1 de ces for-

ces , en prenant

les premieres pour-'

unite's.
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(gg). Il ne fera done plus quef’cion, avec le feeours dc

scette table , que d’ouvrircelle de M.de Bufl'on pour —trouver

tout d’un coup la réfifianc_e longitudinaledfune piece dont

la force ;tranfv‚erfale -e_fl donnée par ces tables , en réduifan.t

' cette piece 31 118 _pouces de longu€ur, & opéranfenfüite par

' la regle de la raifon inverfe du carré de la hinneur, en -obfer-

want que lorfqueles dimenfions de ces pieces ne feront pas

egales, les exprefiions de leurs for-ces corre[pondent ä la plus

forte de ces dimenfions.

_.Camparaijén de la tabfe qui pre'cede avec 'les -regles tire’es des

expe’riences [ur le_/guelles elle efffinde'e.

(36). Nous fuppofe_rons _‚ic_i _qu_’il ef: quel’cion .de cherché£

']a _fo_rce longitudin'ale d’une piece de 10 Ipouces de .hauteur

d’équarnifi‘age & de 14 pouees de largeur, qui auroit_9 pieds

& demide longueur, teile que la décharge RS de la demiÄ-*

ferme dont il a été quel’tion __(15)‚ 7 _ '

(37) Puifque n'ousgwons vu que la —réfifi_ance longitudi»

male d’une piece de 18 pouces de longueur &; de 6 lignes

en carré , étoit de ;80 livr_es „, &; qu’elle augmente comme

fon épaifl'eur. él_evée ä la quatrierne puifl'ance (:9) , on ‚aura ,

par la ‚force d’une piece de la ‚méfme lo_ngueur qui _,auroit

1 opoucesde hauteur & 14pöuces de largeur, cette propori-

tion gg.: ;:.8o1:9600 .:pouces 25088ooo livres (d)

(38)._Or ‚on trouve, par les expérience5 de M. de Buffim;

 

(4) Le rapport de ;; & 80, e& le méme que qelui de : i_‘1 89% 1‘x.
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auf aütrement par celles dont nous donnerons conhoiflänce

& la fuine, qu’une piece— de gareille .longueur= de 18»pouces,

& de "3 pmwes eu carréf,f peut po‘rter 1:15! 9; Iivre3= dans la

fituation horizontale ‚. game que (& réfiflancé „ 91 10 p'ieds

de longueur ‚. efl‘ de 114001 livres— ‚.. on aurar done, par ce

principe— ‚_. pour une piece de 10 & 14fpouces -d’éqx‚rarrifi‘age ‚£

qui auroitégaleme’nta-8 poutesde...longueur, 597331 livfesh.

, gour‘faforbe tran'fverfalez-ör‚ (& on divife Iai förmlongitu—

(finale dela méme pi\:ce (‚quief’c de 2508 8000 livres) par“

faforce tranf%rfale (de 5 97 ;;3 Fl livres), 011 trouvera qu’elles'

font entr’elles pré‘cifémehm ': 415492, qui répond dans notre-‘

table äul’a—dimenfioh; "dev—1:4; pou<2es ; on forte qu’il eüt qui-

de mültipiiér‘ cette fi“)féé t‘ranfverfalé: de 597331 par 4z,.

pour avoir fa forte 10ngitudinale 312750885000.

: (399.1 Ettfinii— lieu.:de chamber 1a force Jongirüdinale de'—

ces piet‘etequilef0it donnée, on Vouioit aVoir leur force—‘

tranfverfale:, ii Mit)it d'e*d:ivifer h —premiére par"l’éxpofanc'

du rappö*rt qui»répdml ä-la-plu3 grande de [es dimenfions,

lev quo'tien-t donneroft. cute force :: 597331- (3 8).

- " Voiéieiac‘o‘mufi exem;ilé tii"é “de. Ces iäbl'es.-

(go). Pfeuant.unérpiece deö panda eh-LCärré &dé 18 pouces

dé 10figiieüt,’orr aim, pfoui fa “force longimdhale , C'gatté

Efbpbräör'ä €;“ 1:30: 31-296 pä'xees %. 165 8880 livres. Divifez

fette féréé»piai l‘e nombre. 18=d€ la—‚qüa’tt'ie'rne colo‘nned‘é- la:

&Blé»i}\iniféibtihd %» —6 p0uc0’s«d"éé1uaptifl'age , Vous aufez

941.69 1iWéägomilä‘—förcé tran'f\ierfäle de cette piece; fir

—éhfüii€ oh veüt'ä#‘airioétie. —fném'o force ppu; une longueüi‘

‚i..
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de .Lz pieds, le .rapport :de 18 21 12 .éta-ntcomme .s1 .‘ä 8,

elle fera ., fuivant la, raifon inverfe des longueurs ., .de

I !5.20 livres, dont.retranchant „un .cinquieme, conformé-

ment aux .mbdifications connues' , ‚il .refie .92.16 livres :

9000 livres qu’on trouve dans la table de M. deBufl‘on ; on

ne peut done pas trouver El’égalité plus conforme dans des

mafl'es de re'fifiances auffi prodigieufes.

-- (41 ). Et fi on vouloit avoir la force longitudinaledeceth

piece dont la longueur fernit de 1 2 pieds , le .rapportde 11

ä 18 deviendra de r ä 64 , qui denne 25920 livres , cette

force longitudin-ale fera done ä la force tranfver‚fale comme

344; 115 _ä _peu präs tti-pl€ „ & enfin %. 24 pieds .de lon-

gueur, la force tranfverfale de cette piece [era de ; 78'olivres,

& fa force longitudin„ale de 6480 livres‘ ä peu präs ‚double;

en forte que ces forces feierdi-fent n—écefi'airement ä une plus

grande longueur, & que , pafl"é cet_te limite , les forces ttanf-

verfales _I’emportent _fur les forces longitudinales.

(42). Il ne refieroi-t done plus qu’ä continuer cette table

pour avoir-‚leS mémes _rapports pour toutes les longueurs.

(43 ). Revenant a&ue11ement 31 __la réfiflance de la .décharge

RS (36), nous favons qu’dle int diminuer dans la raifon

inverfe du carré de 18 pouces %. celui de 9 pieds & derni,

qui font entr’eux :: 1 :4p %, il ne refiera done plus pour

cette décharge que 62546;‘1iyres_au lieu de ‚2508 8000 (3 7).

.(44). Et fi la culafl‘e de cette piece fe trpuve ‚réduite & la

moi_tié de la_ hauteur de fon équarrifl'age , par [es embreu—

wements , parce que le furplus n’agit plus qu’en fuyant [aus

In
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71a charg'e‘ (tz) ‚;el—le {era quatré fois n'wins forte , ce qui la

r_éduira %. 45 63 65 = livres.

. „(45 ) Outte} cela„ cette déc‘hafgeét-antinélinée dans le

frapport de 37 & 8 ; de hauteur (n), cette force fe__trou-

Vera eheore ‘rédiiite 31 37117 "’1ivrés ; ce qui “fa’it'pour les

deux décharges femblä_bles de "la ferme‚ 70434 livres.

m(4_6 ). —Che‘rchons a@c‘uéllement la'force‘lon'git'udinale de la

c_1ééhargePQ«(r)qui‘po;te par équ»artifi'ement; pat fes bouts,

—8_adont la—hauteurd’équarrifl'age efl‘ téduite ä "tz 'pouces %!

fa culaflé qui efi—ä‘mi-boi's. - ,

(47) Cette piece =-a 14 piedsfilelonguepr&-g4 pouces de

hrgeur comme la,précédente; on trouvera par -les .m-émes

regles 4(4o)‚ que fa force tran—fverfale pour 18 pouces de

19ngueurei’c de 8601-60 alivr_es (a), laquelle étantmulti;ifiée

par__le nombre4e de, la -table5. donne pour, fa forc'e *longi-

—tudiuale 361267zo liV_re_s, qu’il faut ‘réduire dans la.raifon

igve;rfe du car;é; dei—1.8 -pouces:‚ä cialui de 14 pieds:, qui font *

entr’eux comme -.9 & 724; cette force ne fera plus que

-de 414720 livres , qui doive‘nt encore €tre réduites dans la

 

‚(a) Une piece de „. gieds & de 8_pouces d'-équarriffage ‚ denne 13450 ;‚on zum

done par cette,yroportion su. : 234.50 :: 14oo ? 64111 lines.

'En re’dxiifa'n't cette piece & 6 pieäs , On a‘le äoxiblc , & qudi il faut ajouter un

cihquieme (un peu meins), il vient r5389o livres.

En la—réduifan: cncore 213 pieds, on 3 le double & an peu\‘noins du cinqnicme„

en fus.

15! min , en“ la réduifarit & ‘18 'pouce's, on ä. Ic double & im peuhoins du cin— '

quicni'e de Plus";een {orte qü’on azrive & 860‘1‘60 livres , & au Plus 31 886406 ; “'

.:myloyan: le cfriäuicme eu ende: ; done , 8663
F.

. '\
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raifon fimple de 37 äz 8 %: ä caufe de fon inclinaifön (7) ;;

il ne lui refiera done plus que 93 40; livres, eequi- fait pour;

la réfifiance de ces deux dé'charges en-fembl'e ', _ 1 86806 1ivres;;

Application fe la rgfißance de ce; de'cfiarges‚iz lafirme dank

il 41 ici que/Ham. ,

* (48). II ré'qute done de ces ex;ériences &; cfes regi‘és qui—-

en font tirées , qu’une ferme compofée comme 'celle dont;

l’épure efi ci-jointe , réfifleroit _ä une charge de 257240 livres,

& qu’une travée pour laquelle il faut ordinairem'ent ; fermes;

femblables, peut porter „872100 livre's;

(„49 )„ Or, quand— on filppöféf0it que la. ehärge d'une pas-r

reille travée feroit de 80 milliers réduits ä' fon Centre; de

gravit'é , ce qui donneroit 16000 livres pour chaque ferme ,

comme il eft aifé de le calculer— , & ainfi qu’on L’évalue, la„

réfiflance donnée feroit encor'e au poids comme 16 : I» , ou-

autrement :: 8 ä I: , fi on juge qu’»il convienne de réduire ‚la;

force de ces bois- 51 la m0itié pour fe confermer ä la do&rine—

enfeignée fur celar , indépendamment des modifications

apportées dans les éléments de cette queflion.

11 ne refie done plus qu’ä examiner quelle eff Ya force des

fous-poutres ‚qui regoivent & tranfmetteht cette charge aux

de'charges : or „ les regles que nous avons fuivies par rapport

aux forces- tranfverfales , établiflént qu’elle efl; pour ces deux

pieces enfemble , de 97301 livies ‚. ä quoi il faut ajouter un

quart pour l’intenfité que cette force acquiert par la dire&ion

fuivant laquelle ces fous—poutres font foutenue: & par la
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maniere dont elles font tomprirnées par leurs bouts, on 1

«121626 livres,‘ dont, prenant 'aufli la moitié , il refic

'60813 li»vre3 ä balancer avec 16000 livreS.

Riem ne „peut done réfifier % ces démonf’crations , H 10

Ifyfiéme d’unetelle éharpente ei’c conditionné fuivant les regles

in€foit€$; & on ‚peut méme en -tirer la confe'quencéqu’unc

?travée double , C*efléä-dire , de 154 pieds d’ouverture dont

=les bois auroient le méme équarrifi‘age , réfif’ceroit encore avec

-avantageä fa charge, parce que nous n’avons point fait état

?de la fon&ion des moifes ni des fers, non plus que de la

sforc.e des .jmutres qui , en-agiflänt cependant comme des léviers

du premier;genre (z) , font encore capables d’une réfiflcance

accefl'oire, aifée ä appr'éc-ier äu'befoin; mais cette; travée alors

rn’auroit pas la inéme durée , & c’efi- ce qu’il faut encore

démontrer.

Car—fi de ceci—on-tiroit1a;0nféquenceque les proportion5

za'&uelles font trop »fortes dans l’objgt —d’obtenir une plus

;grande' éconbmi'e fur leur prix , cette conféquence' feroit

vicieufe‚

(50). Nous avons ditque Ia*réfiflance de la décharge RS

éto'it de- 35217 livres (45),g& celle de la déchaxge PQ,

de 93403 livres (47), &que„le „poids «foutenu par ces deux

—décharges é‘toit de 8000 livres ,.parce que celui qui porte fur

les quatre décharges enfemble , e& de 16000 livres (49) ;

5 on divife ce p0ids dans le rappor-t de 93403 livres &

35217 “VRS, on trouve 5810 lines pour la fonétion de la

décharge PQ.

F z
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J(5l). Maintenant que les réfifiänces«longit‘udina1és foh't

entr’élles eomme les carrés du produit deé-dimenfions de=leur

equarrifl'age, on aura celui du produit des- dimenfions ée

‘Pe'quarrifl’äge cherehépeut la “dé_charge PQ parl’analyfequié

fuit.

‘ (52) Laréfifi'ance dönnée <Ie PQ (47)efi au carré du:

produit des dimenfio_ns de fon équarrifl'age (qui efi égeil_

31 28-224- pouces) , comme fa charge donnée, (quiefi de

5810 l'ivres ) , efi au quatrieme terme q:ui fera le car’ré- du

produit- des dimenfions de l’équarrifl'age- cherché , lequel équi-.

vaut- ä' 1754 pouces, &_dont la meine peut»étreprife pour—

4z fmuces-, qui», étam div-ifée dans le rapport de 12 ‘ &

f4 poüces, donne 6=& 7 pouées pour les dimenfi—ons de cette

de'charge dan—s l’1étav d’équilibre ; puifque pour—le prouver, il \

faut que 58 Ioliv. multipliées par 1 6 , denne 93403 liv. (so),

parce que lesfdimenfi‘ons dem-80:14 pou®s font doubles

de' 6 & 7 pouc_es (;»: )..

Mais comme 1escircpnflances;phyfiques font varier la force

de ces bois, on r'ifqueroit—beaucoup en fe renfermarit:dans«lé

cercle étroit de ces propoftiona

Car puifque 1eur<réfiflance longitudinale. efiren général

comme leur-épaifl'eur élevée ä'la quatrieme puifl'ance, il s’en-

fuit qu’en comparant- des pieces de dimenfions doubles , avec

_ d’autres dont les dimenfions feroient de moitié fielles..avoient

des vices .de contexture femblables & égaux— de chacune %:

chacune , l’impre'ffion en feroit , dans l‚’hypothefe , feize foi$

plus forte dans les feeondes pieces que dans les premiexes. » ‚
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' 711'e‘f’1 theme de 'pluS pllifi'aiitsfmotifé qui s’opbo‘fent11 de

qu’on ré'duife les dimenfionsdesbois exp_0fésa 1’air,ä leu__1:—s

&1menfonsrezimßspair-153“regl‘eä. i " 11 '; — wi???

On fait que le croupifiément de 1a'fpa1ztie alkaline qu’fis‘

"Contierment,;en.ätténüei1?eS'1pa-‘r'ties co'nf’titimntes par une

gp'fog1‘e'ifiorf- aflézv'1apide ,; i_eri 'rme »que"la niafi'é fe: trouve

"fiie'1jtöt? riéduité—* ä il’in1éTg‘rit'éf deS‘fiinrenfidns nééefi‘äires P'd’llt'

"leur ‘éta’td’équilibfe , & que ic’eft'11’ä'Cette limite que. périfi‘efit

*d’uné1 1113111e1e’ irréfifiib-le lee écü‘fi‘césqui emiont:bompofési . .—

On voitdonc par-131 cd1nbienfiil ’.importezqile .les dimenfioß

de fees -b'o‘is’— ßiehe äutänt.f'doncitiéeé avec ‘leé‘feg1e5-de: leur

réfifianc€ äé’ciieéll'e ,‘l qu’aVec ’celles.de 115111:d11rée ‘,L1en‘fofte qu'e

pour parvenir ä. la folution-d.’un probléme de ce.gemie„elanßs »

1équel'fonffel p‘ropofero’it d’avoir desr dimefnfionsi convenables -

itoutes, ces£circqnflances,-il* fan; ._multip_l_ier 111 charge’par la

femme de ces--événements, ou. autrement»par 16—, fi ’on —-veut

‘ avoi‘rdge»sdhnenfion's dailka de,»cellés._exigéesf par;lesfegles.<

D’apres toutes' ces démonflfations, fi' onVouloit ene'oré

avoi1: une confi1mationdesregles que; nous venons-d’établir

par l’expérience d’un modele du meme fyi’céme (Fig">!"é. ),

& danslequü toutes ies experiences qui piéceden_t fe träu-

véroient. raflénlblées„3011 1poür1qiti.£,ä‚ en. ;.fuivant 1a m-emet

marchequenouä auchs tenixe, déiserminerelepoidsifousleqqel

ee:modele' youtioit’ ronipte' .; e'n fotge .qu111-‚deviendppit évid_eng

que ces meglésrfont G€1täines , & le_fue_c‘es le démontno'm'

Soitdein: la:figure'1troifieme de c_exmodslß‚daß16q1181163 ’

décharges RS&:PQ. font if_ol_ées de ton;centours, de force&

& de tous hens, ,cemme„an;.lia. qué, „figure p;czmie_re_; .11ä
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iorigueür de la déch'arge RS feri-de 9 pouces 6 lignes , parte

sque. ce_mo.dele fera ._de 12 lignes pär,pied en gé-néral.

=( 53 ). Le carré de cette iengueur—„ferä ä celui de) 18 pouces,

-cbmme 1296 efi.ä 361; >

La largeur de cette piece fera de 141ignes propbrtiennelle—

ment % eelle donnée par la décharge .femblable.; mais la hau-

'téur de fen équarrifl'age, qui auroit dü étre de 5 lignes pour

le treuver icenforme en tout aux propertiens de la figure pre-

miere , ne *fera que de 2 ligne }, .ä'la culafl'een deux embreu-

vements d’une ligne i-c1hacun.

On aura done pour la force lengitudinale de cette piece

dans fafimaeieh vertic—a’leze: ‘30.-:‘() pouces o lignes 8 points

5:761ivres. ' ' '

(54).11 faut a&uellement augmen-ter cetteforce dans le

rapport de 1296 a 361(53), & en aura 273 livres ( un peu

meins. ) . \

ll faut enfuiteaveir la force relative decette piece qui el!

%! faforce abfelue, hemmt? 18 & & 37 (n), elle fe réduira

dene%. 6r livres»; , ce qui fera pour les deux déchargea

123livres. .

- La lengueurde la déc'harge'PQ érant de 14 pouces,& la

— haureurde fen équarrifl'age de 1 2 lignes., & fa largeur de _

i4 l-ign'és dar-is toutes les propertiens de la figure premiere ,

en iaura pour fa force longit'udinale dans fa fiwation verti—

cale {gli 80 :=“ ; !peuc'e 4 tlig'nes 4 points & 1742 livres.

‘ ? ‘ifIli-faut ä&uellement augmenter cetteforce dans lerapp<)rt

du cärré de *”fa 'longueur , “ä celui de 18 pouces, {qui font

entfieux com'me 81 51 69 , & en-aurazo44 üvres.
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'Il faut‘ enfuite chercher lä' force relative de cette piece qui

rzfl inclin'ée comme la' préc£dente ‚. &bon aura finalement

460 livres, ce qui donnerapour les deux décharge$ enfemblé

910 livres; en forte eine récap_itulant.cesforces, elle’s ferone

aan total de 1043livres„ ' ‘

A l’égard de la force des fb'us‘poutres qui reqoivent &

tranfmetcem la charge dans €e—modele, enla trouvera fuivan‘é

les regles.établicspour les forces= t?anfverfales, de 8 1 z Iivres;'

a quoi ajoutant le quar't,eonfofn1éinth?. ce que donné

Eexpérience qpifuit, oma 101 5,Iivres„

‘Exge'riencevfiite _fizr la-force (? ld rg7i/Zcince. dzlmode'le dem}

} iL wien; dfe‘tre.. qycflion.

& modialé Ei“err mdif—ibfl‘rrä ruivant-äres &?fn'ehfiöh5 qui

viennentd’étre détaillée9‚ a. porté 10251’W. jufqu’äu moment

prochain de fampm1‘gd2r1sl’brdre das" chargesqui fuivent. .’

.). __ . r

fl’afl'ement; Fleches des= .

fing: ces,char« fous-poutns.. 0 ‚B S E B. V»4Tl ON5.

 

Sons l‘avant-derniere chatge,

les fdus-paucres ont commenéé &

éclate1 , ar elle: om: n131qué leur

éclat & la. dernicre charge. _

} Et le5‘ décharges fupétieures fe:

f'ont démauché’es 21 kurs culaffec,

' m ne portanr‚ plus qußfurl'on—

: glet du bau—& 311 (11191115 , ce

'— modelen'a, pas été. totalement

. ‘ rönipm.
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—3;;;On—»ä donc„p1ii. temarquerzvpar lfét‘11deßde .ces efl'et5, Que

wifque 165 ;fQLIS-poutreskn’onfi;rolmgnes que [aus ,la.‘charge

111111935: 411135, .-&;que;leur ;fcrce»jfdée:u?étoit‚;_que. de _8_1'le_li;v.v,

cettegf.fqrgifcfi’_efl; 1161111ég ra113m'qntéede; 1 '; ;liv1res ;par_ 111 ma—

niere dont elles étoient— afl'emblées &a_comprimées ;par leur;

l_qgu;ts , ‚&,«gomme „on— —fa-it ‚que .:.—cette ‚» force augmerrte . d’une

mp_i_tié„en £u_s dans les cas 011 les;bout;; de ces pieces'; [ont

11113;_é5, i_ls’enfuj-t quecec;e‚xees»»Ié rédujt au-q11;11_t_, lorfqu’_il; ‘

f9n_t_ {implemth-’compgifinésfu1vant _cet_te forme. ; '

On _voit done que _l;a_ ré_fill_apce_ quece _mode1e a donné

“étant conforme a toutes les regles , On peut les regarder

c0mm€fulfifammeflt coäfirthé65“‘“- ‘ ‘

Si les décharges commeRS1313H'e111'eu “dans ce modele une

l;auteu1; d’equamfl'age proport10nn‚elleä celle— de ces _mennes

décl1axgesen grand, il efc é;vid_ent queleur réfifiance eur été;

quadruple&par;a_‚ntde492livres au 11e11 de12,3!liyres (54),

& qu’alors tdute la force du mod_ele efit été de 1412 livres,

föuslachargedefquellesl$fous-pout;esnautoxent";5if”fé 1G'

tier,-p1iil'q11élemaXi1'n’um de; leurforce 11efl que'de '1 025lines.

81on co_rnparea&uell em les foreesdes décharges&—des

fims-poutres de cemodele , aVéc celle‘s des déchargéé&

desfous-poutres de la -ferfne , on en tire ces deux rapports

357240:97301. 1412:812, dans lefquels on voit que

force des déchar_ges de la fe1‘me e_fia la force des fous-

goutres: .8:3 (a peu pre's), &que xtnsle modele ces deux

feesfont; :7 a 4,en forte qu'-élles depafi'em; , ainfi que

ladoit_etr_e enefl'et, puif9ue les une? décroill"ant comme la

‘ ' quatrieme
„v-, .» >
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guatrieme puifl'ance , & les autres comme la troifieme , elles

doivent fe croifer fuivant_ que les a_utr_es regles qui les modi—

fi_en_t, ymettent plus ou meins d’obfiacles; & c’efi 131 [aus

doute la difficulté_ qui fait que les artifies qui s’en rapportent

le plus fouvent ä ces modeles pour connoitre le produit des

machines‘en grand , échouent ordinairement , ou ne rénflifl'ent

qu’aux dépens de la matiere.

Nous avons dit (55 ), que le maximum de la force

des deux fous—poutres de ce modele ne devoit étre que de

1925 livres , & que cette force n’étoit que de 8 I : livres , en

. \calculant ce que chacune des deux pieces ifolées peut porter

en proportion de fa longi1eur :, “mais il convient d’entrer ici

dans un plus grand détail fur ce qu’elles, äcquierent lorfqu’elles

font jointes enl6mble par des entailles , en fuivant la‘mé‘ime

théorie que celle que nous avons établie par ce qui précede.

, Soit la figure quatrierne de _2 pieces de 5 pieds de longueur

Chacune dont on et une moitie' de.A en B , & dont l’équar-

rifl'age ef’c d’un pouce, armées & jointes enfemble “par des

redans qui ont 4 lignes de hauteur.

Il faut pour cela que la hauteur de lfe'quarrifläge de chaque

piece‚foit de 14 lignes, comme on le verra, pour qu’il refle '

toujours un pouce de K en C, & de C en A an milieu.

Divifez fur l’épure les deux pieces afl'emblées par la ligne

du_milieu EF, qui laifl'e GE & BF comme EH & FD , d’un

pouce,de hauteur.

Tiréz la diagonale CD du fommet C nu point d’appui D.

_ Divifez enfuite la hauteur CK qui efi de 12 lignes, par KD

G
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qui ef’c de 30 pouces‚ vous aurez 4 points -;- de pente par

poucc; en "fotte‘que divifant enfuite cette diagonale en fept

parties de 4 pouces ; lignes ;; chacune : CL, les intervalles

lm , mr: & nF feron’t de 8 pouces 6 lignes % , qui donnent

3 lignes 4 points % pour la hauteur des redans , dont une ligne

8' points % pour 1’entaille de chaque reden refpe&if, & cette

diflribution de redans donneroit :. pieds 10 pouces une ligne ;—

pour ceux d’une poutre ainfi armée qui auroit zo pieds de

Iohgueur; en forte que fi les deux pieces de cet afl'emblage

avoient 10 pou€es de hauteur, qui donne un pouce de pente ;

par pied, la hauteur' entiere des redans feroit de 2 pouces

1 o lignes , dont un pouce 5 lignes pour la hauteur de chaque

redan; cette proportion étant celle du trait ordinaire , qui ne

doit päs excéder un pouce & demi pour des pieces de ce

calibre. >

11 ei’c doncévident que par cette confirué'tion , l’a&ion &

la réa&ion ne portent point au vuide , & qu’elles fe dirigent

fur le point d’appui; en forte que la charge fe décompofant,

‘ elle s’étend par les pöles en comprim-ant les entailles.

En confidérant dont: ces deux pieces jointes comme‘fi eiles

étoient pénétrées par un parailélipipede AC & ED , qui

auroit pour hauteur d’équarrifl'age ceile des trois redans en-

femble, & pour iargeur celle des deux pieces ainfiengren‘ées, .

on pourra* démontrer que la force théorique “de cette piece efl

égale ä celle que donne l’expérience par les m'€mes regles

que nous avons fuivies jufqu’ici.

Car, fuivantcette conflm&ion ,la bafe-ydece paräiléii—
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pipedef'era- de 0 pouce 10 lignes @, & fon carré de o-pouce

8 lignes ü;fen ferte qu’on aura pour fa force abfolue cette

pr0p0rtipn „; 80 :: o pouce 8 Iigues €;; 906 livres 10 onces

«gms; ‘

On; fe rappellera ici que cette force abfolue eff pour 18

pouces-de hauteur verticale , fuivant l_’expérience fur laquelle

elle;efi- fondée ‚’, mais—que le produit ri’en doit pas moins fuh-

fiflen dans la thefe a&uelle , parte que le parallélogramme

AC FD-étant adhérent & partie intégrante de la mafl'e des

deux pieces armées , cette force ne peut diminuer dans la

raifoa=inverfe dutané deshauteurs, comme dans le cas oü

elle feroit ifolée. _

_Il-ne refie done plus pour avoir la force relative de cette

piece, qu’äla divifer par 30 pouces—, puifquc cette force & la

force abfolue font entr’elles comme KD & CD , & on aura

30 livres } onces 4 gros* pour la réfiftance de chaque cöté,

&par conféquent Golivres 5 oncespour les deux cötés qui

agiflént enfemble.

Mais fi cettethéorie doit étre comparée ä une expérience

'conduitejufqu’ä la mpture, il ef: évident qu’il faudra aug-

menter du dem", puifqu’on a vu par la table qui ef’t 51 la fuite

du paragraphe 34 , qu’au premier rapport donné pour un

_pouce d’équarrifl'age, les forces tranfverfales & longitudinales

. font entfielles &: 1 _- % & 3 , aprés avoir été modifiées du

tappbtt_p de l ä 4; ainfi cette force fera de ‚80 livres 6 onces

‘ 5 gms. '

11 refle d6nc ä trouver a&uellement la. force du recul des

' G 2
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trois bouions interrriédiaires , qui ayänt une ligne de did-’

metre , & 234 lignes de hauteur prifes enfemble , puifqu’il y a

a&ion & réa£tion, équivalent ä la bafe d’une piece qui auroit

6 lignes en carré; ce qui donne , par la méme regle que la

précédente, 32o livres , lefquelles divifées par 30, donnent

pour la force relative de ce recul, 10 livres, , & partant

21 livres ; , ou 21 livres 5 onces pour les deux cotés oppofés ,

lefqueiles ajoutéesä 80 livres 6 onces 5 gros , donnent

101 livres 1 1 onces 5 gros, ce qui ei’t abfolument conforme

ä l’expérience.

Suivant cette expérience, deux barreaux du méme calibre

& de la meme longueur que ceux donnés par la meme figure

quatrieme , ont porté ainfi engrenés 320 livres aVant le

moment de leur rupture , & il ei’c connu qu’un de ces barreaux

ifolé ne peut porter au-delä de 1 oo livres.

La force de deux barreaux femblables ne peut donc étre

que de 200 livres , en forte qu’en les réunifl'ant comme pär

adhéfion au moyen desiedans dont il a été quei’tion , & en

les arrétant avec fi1i bouioné, tels que ceux qui font indiqués

par la figure quatrierrie , la force de ces deux pieces augmente

précifémenttiu tiers.

Or, fuivant les expériences qui nous ont été données par

tousies iauteurs qui fe font occupés de la force des bois,

ceile—ci augmente déjä du tiers lorfqu’ils font infixés par

leurs bouts„ & du quart lorfqul’ils fo'nt fimplement com"-

primés; ces forces , dans le premier cas , font donc entr’elles

comme 4: 9, & dans le fecond', comme 4: 8 ; & c’efi ce

que nous nous étions propofé de démontrer. '
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On doit fe promettrc d’ailleurs plus de réfiflance de let

texture & de lahervure des bois dans les grofi'es pieces, que

dans celles d’un plus petit calibre, en confidérant que ces

dernieres'fur lefquelles on fait des expériences, font des bois

de fciage dont les fibres étänt contranchéeä, i1_ y a folution

de cohéfion; de maniere que les regles fondées fur ces expé-

riences, font toujours favorables aux efi‘ets qu’on en attend.

 


